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Les champignons rele-
vaient du règne végétal
et le resteront jusqu’à

uneépoquerécente.C’est grâ-
ce aux progrès de la biologie
cellulaire qu’une telle assimi-
lation fut jugée inacceptable
et,qu’en1969,RobertWhitta-
kerputproposerqu’onleuras-
signe leurpropre règne.

£ Qu’en est-il
actuellement ?
À l’heure actuelle, le souci

d’uneclassificationqui tradui-
se aussi fidèlement que possi-
ble l’évolution des espèces et
les progrès de la biologie (mo-
léculaire celle-ci) aidant, ont
fait que le règne même des
champignonsaéclaté.Pour le
mycologue averti le nom
champignonestdevenuobso-
lète. On lui préfère celui de
fungi (pluriel de fungus,
champignon en latin). Rassu-
rez-vous, ilesttoujourspermis
d’appeler “champignons”
ceux que l’on fait sauter dans
la poêle. Girolles, oronges,
agarics, cèpes,etc., restentdes
champignons,des fungi si l’on
veut faire moderne, mais les

mildious, qu’il
s’agissedeceluide
lavigne(plasmopara)oude
celui de la pom-
me de te r re
(phytophto-
r a ) , n ’ e n
font plus
partie, de
mêmeque
la rouille
blanche
(genre al-
bugo), la her-
nie du chou (genre plasmo-
diophora) et bien d’autres
espèces, pas toujours parasi-
tesd’ailleurs.Denouveauxrè-
gnes ont été définis pour clas-
ser ces ex-champignons :
chromista,mycetozoa,desdé-
nominations savantes qui ne
sont pas à la veille d’entrer
dans le langagecourant.

£ Que sont donc
les fungi, les vrais
champignons ?
Leur appareil végétatif est

un thalle, c’est-à-dire un en-
semble de filaments cloison-
nés,plusoumoinsdense,plus
ou moins compact, mais ne
constituant jamais de tiges, ni
de feuilles ni de racines. Ils
n’ont pas de vaisseaux con-
ducteurs. Ils n’ont pas de pig-
mentsassimilateurscommela
chlorophylle et sont donc in-
capables de photosynthèse

contrairement aux plantes et
aux algues. Ils se nourrissent
par absorption de molécules
organiques prélevées sur des
organismesmorts : ils sont sa-
prophytes, ou au détriment
d’êtresvivants :cesontdespa-
rasites ou bien encore en s’as-
sociant avec des organismes
chlorophylliens : il s’agit alors
de symbiose. Ils sont donc hé-
térotrophescommelesont les
animaux. Leur reproduction
s’effectue par des spores et
non des graines. Leurs cellu-
les possèdent une paroi com-
me chez les plantes, mais cel-
le-ci est constituée de chitine
comme la carapace des insec-
tes.Unensembledeparticula-
rités qui les excluent de l’as-
cendance des végétaux
comme de celle des animaux
et leur valent un classement à
part. Leur lignée évolutive est
néanmoinsplusprochedeces

d e r n i e r s
quedesvégétaux.Pourunpeu
les champignons se seraient
vusexclusdelatabledesvégé-
tariens !

£ Où sont passés
les ex-champignons ?
Que sont devenus les mil-

dious et autres champignons
inférieurs pour lesquels ont
été créés les règnes de chro-
mista et de mycetozoa. Sans
entrer dans les détails, disons
quelesunsetlesautresontdes
spores à deux flagelles con-
trairement aux vrais champi-
gnons qui eux n’en possèdent
pas (ou parfois un seul) et que
leur membrane est cellulosi-
que pour les premiers et sim-
plement plasmique pour les
seconds. Ce qui conduit les
taxonomistes à ranger les
chromistaauvoisinagedesal-
gues brunes et les mycetozoa
prèsdesamibes…

En partenariat avec l’association Bourgogne Nature, association fédératrice regroupant la Société
d’histoire naturelle d’Autun, la Société des sciences naturelles de Bourgogne, le Parc naturel
régional du Morvan et le Conservatoire d’espaces naturels de Bourgogne.
www.bourgogne-nature.fr

Pendant longtemps, l’auto­
rité d’Aristote faisant loi, les
êtres vivants furent classés
en deux règnes : les ani­
maux d’une part et les végé­
taux de l’autre.

Rendez-vous au fil
des revues scientifi-

ques Bourgogne-Nature
pour découvrir des numé-
ros spéciaux sur les cham-
pignons et bien d’autres
articles sur ce thème. À
découvrir par exemple
dans le numéro 15, Pous-
ser comme un Champi-
gnon ou comment s’élabo-
re le carpophore chez les
basidiomycètes ou encore
dans le numéro 13, Les
étonnantes inventions
des champignons pour
des lancements de spores
toujours p lus per fo r -
mants. contact@bourgo-
g n e - n a t u r e . f r o u a u
03.86.76.07.36

L’ACTUBN

INTERNET
Une rubrique interactive
pour en savoir encore plus
Un doute sur un champi-
gnon ? L’envie de participer
à des sorties pour découvrir
ce monde fascinant et de
participer à la vie de la So-
ciété d’histoire naturelle
d’Autun, de la Société des
sciences naturelles de Bour-
gogne ? Rendez-vous sur
www.bourgogne-nature.fr,
dans la rubrique “je m’inté-
resse à” – Champignons.
Nos experts vous répon-
dent.

Moultd’articles
àsavourer

L’EXPERT

ROGER GOUX
Professeur certifié HC, retraité.
Passionné de botanique, il a
publié de nombreuses notes et
articles pour la SHNA et
Bourgogne­Nature.

« Onpourraits’étonnerdufaitqueleslevures,
lesmoisissurestellesquel’aspergilledesconfi-
tures,oulemucordupain,etcestrichophytons
responsablesdemycosescutanées(lateigne
tondanteou lepiedd’athlète)ouencore les
rouilles(puccinia,uromyces)oulescharbons
(ustilago)descéréalessoientdesfungiàpart
entière.Ceseraitignorerquecequel’onvoitdu
champignondelagirolle,ducèpeoudelatruf-

fen’estjamaisquesonsporophore,c’est-à-dire
sonorganereproducteur.C’est luiquiretient
l’attentionduprofane.Enréalité lechampi-
gnonestd’abordunensembledefilamentsca-
chés,lemycélium,dontlemycologuedoittenir
leplusgrandcompteenmatièredeclassifica-
tion.Mais,bienentendu,lastructuredusporo-
phoreavecsesasquesousesbasidesrestedé-
terminante.Or,sansquecelasauteauxyeux,
leslevures, lesmoisissures,etconsortspossè-
dentbiensoitdesasquescommelestruffessoit
desbasidescommelechampignondeParis…
Donc !Pasquestiondelesrépudier,cesontdes
fungiàpartentière,dumoinspourlemoment,
carlascienceavanceenmatièredephylogénie
etlaclassificationactuellen’estpasàl’abride
bouleversements…maintenantquel’onsait
jongleraveclesséquencesd’ADN !

Des fungiàpartentière
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Petit glossaire

Sporophore : organe où
mûrissent les spores, es­
sentiellement la partie aé­
rienne du champignon, le
chapeau des amanites, la
coupe des pezizes, etc.
Baside et asque : orga­
nes tapissant les sporo­
phores et contenant les
spores (voir dessins)
Phylogénie : sc ience
s’intéressant à la filiation
des espèces dans le ca­
dre de l’évolution
Taxonomie ou taxino­
mie : science de la classi­
fication des êtres vivants.

Niplante,
ni animal…

BIODIVERSITÉ. Mais à quel règne appartient dont le champignon ? nPOUR EN
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